
 

Pour en savoir plus :  

Office d’Aide à la Commercialisation des Produits Vivriers (OCPV) – Système d’Information sur les Marchés (SIM), Courriel point focal: noelkouable@yahoo.fr  
Programme Alimentaire Mondial (PAM) - Bureau de Côte d’Ivoire, Courriel point focal: moustapha.toure@wfp.org 

 

 

Baisse progressive de l’indice des prix alimentaires 

L’indice général a baissé de 5% entre avril et octobre 2011. 
Après le pic d’avril 2011 (138,1), l’indice des prix alimentaires a 
progressivement baissé pour finalement atteindre, en octobre, 
son plus bas niveau depuis le début de l’année 2011 (114,8). 
L’indice des prix non-alimentaires est, quant à lui, resté plus ou 
moins stable sur les dix premiers mois de l’année.  

 
Source : Institut National de la Statistique - 2011 

Tensions sur les prix des céréales et des protéines 

En octobre 2011, le marché d’Adjamé est celui qui affichait le 

prix le plus élevé pour le riz importé (392 FCFA), suivi de Man et 
Bouaké (375 FCFA), Daloa (362 FCFA), Abengourou (350 FCFA), 
et Katiola (325 FCFA). Comparé à la moyenne 2006-2010 du 
même mois, le prix du riz importé a augmenté de 7% à Katiola, 
17% à Adjamé, 20% à Abengourou, 27% à Man et 30% à 
Bouaké et Daloa. 

 

Comparé à la moyenne 2006-2010 du même mois, le prix du riz 
local a subi une hausse sur les marchés d’Adjamé (19%), 
Bouaké (20%), Daloa (24%), Abengourou (25%) et Man (36%). 
Il a en revanche baissé de 2% à Katiola. En octobre 2011, le 
marché de Daloa affichait le prix le plus élevé pour le riz local 
(411 FCFA), suivi d’Adjamé (396 FCFA), Man (388 FCFA), 
Bouaké et Abengourou (375 FCFA) et Katiola (325 FCFA).  

 

En Octobre 2011, Katiola (88 FCFA) et Bouaké (138 FCFA) 

affichaient les prix les plus bas pour le maïs. Les prix à Daloa 
(170 FCFA) et Man (200 FCFA) étaient inférieurs à ceux 
d’Abengourou (388 FCFA) et d’Adjamé (400 FCFA). En octobre 
2011, le prix du maïs a augmenté à Bouaké (7%), Abengourou 
(29%), Man (54%), Adjamé (80%), tandis qu’il a baissé à 
Katiola (3%) et Daloa (9%) par rapport à la moyenne 2006-
2010 du même mois. 

 

En octobre 2011, le prix du kilogramme de viande de bœuf était 
très élevé sur le marché de Man (2 075 FCFA) par rapport à 
Bouaké (1 650 FCFA) et Katiola (1 550 FCFA). Comparé à la 
moyenne 2006-2010 du même mois, le prix de la viande de 
bœuf a augmenté à Katiola (19%), Bouaké (21%) et Man 
(47%). Le prix élevé de la viande de bœuf à Man est dû au fait 

que cette localité n’est pas située sur l’axe principal de 
convoyage des animaux en provenance du Mali et du Burkina 
Faso contrairement à Katiola et Bouaké. Par rapport à la 
moyenne 2006-2010 du même mois, le prix du poisson a 
augmenté de 32% à Katiola, 48% à Man et 51% à Bouaké.   

Stabilité des prix dans les zones d’intervention du projet 
"transfert monétaire" du PAM 

Les 10 436 ménages ciblés à Abobo et Yopougon ont reçu le 

premier transfert monétaire en octobre 2011. Par rapport à sa 
valeur initiale, le coût du panier alimentaire est resté 
relativement stable dans les quartiers d’intervention du projet, 
pendant qu’il subissait une légère baisse sur le marché témoin.  

Sur le marché témoin, le prix du riz importé observé en octobre 
2011 est resté identique à celui de mai 2011, tandis qu’il a 
augmenté dans les quartiers d’intervention du  projet (5 à 7%).  

Evolution du prix du panier alimentaire en octobre 2011 

 Riz 
importé 

Haricots 
blancs 

Huile 
raffinée 

Sel Total 

Mai 2011   23 625 3 600 5 625 338 33 188 
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) 5% 0% -18% -67% 0% 

Ancien marché Pk 18 - Abobo 6% 0% -16% -67% 1% 

Marché Mami Adjoua - Yopougon 7% 0% -16% -67% 2% 

Marché de Koweit - Yopougon 7% 0% -18% -67% 1% 

Adjamé (marché témoin) 0% 0% -18% -67% -3% 

En mai 2011, le coût du riz importé représentait 71% de la 
valeur monétaire totale du panier alimentaire. De septembre à 

octobre 2011, le prix de cette denrée a subi une hausse de 7 à 
10%. Le maintien de cette tendance pourrait entraîner une 
hausse du coût du panier alimentaire.  

Par rapport à sa valeur initiale de mai 2011, une hausse de 10% 
du prix du riz entrainera une augmentation de 7% du coût du 
panier alimentaire (si les prix des autres denrées sont 
constants), ce qui correspond à deux jours de consommation en 
moins.  

Prix urbains versus prix ruraux  

Les écarts entre les prix ruraux et urbains sont restés constants 

entre septembre et octobre 2011 pour le riz importé, le riz local 
et l’huile raffinée. Le prix du manioc est moins élevé en milieu 
rural que dans les villes, à l’exception du marché de Timbé.   

Différence de prix entre milieu urbain et milieu rural en octobre 2011 * 

Villages 
Dibobly 

(32Km de 
Duékoué) 

Goya 1 
(11Km de 
Guiglo) 

Mahapleu 
(51Km 

de Man) 

Asrikro 
(17Km de 
Bouaké) 

Brobo 
(25Km de 
Bouaké) 

Timbé 
(16Km de 
Katiola) 

Riz importé 0% 2% 3% 7% 0% 8% 

Riz local -3% 0% 0% 5% 3% 19% 

Maïs -13% 0% 0% 28% 0% 43% 

Huile de palme 2% 5% -19% -3% 28% 41% 

Huile raffinée 1% 0% 0% 13% 16% 9% 

Manioc -14% -21% -29/% -49% -45% 53% 

(*) Un pourcentage positif signifie que le prix en milieu rural est supérieur à celui 

pratiqué en milieu urbain 

Prix de la main d’œuvre et du cacao en milieu rural 

En Octobre 2011, à l’Ouest, un travailleur journalier percevait en 
moyenne 1 125 FCFA quel que soit le type de tâche agricole 
(entretien, désherbage ou labour).  

Au Centre-nord, le prix d’une journée pour des travaux 
d’entretien de cultures de rente ou vivrières variait entre 800 et 
1000 FCFA, le labour ou le buttage était rémunéré entre 1000 et 
1500 FCFA, contre 400 à 500 FCFA pour le désherbage.  

Les organisations qui prévoient de mener des programmes de 
Cash-for-work doivent tenir compte de ces coûts pour ne pas 
créer des distorsions sur le marché du travail et pour éviter une 
augmentation du prix de la main d’œuvre.  

Entre septembre et octobre 2011, malgré une légère embellie 
(hausse de 1 à 24%), les prix d’achat du cacao restaient encore 
largement en-deçà du prix officiel de 1 000 FCFA fixé à la veille 
de la grande campagne qui s’étend d’octobre à décembre. Dans 
les villages, le prix du cacao se négociait entre 644 et 681 FCFA. 

Le manque à gagner résultant du non-respect de ce prix officiel 
(entre 319 et 356 FCFA par kg de cacao) fait perdre environ un 
kg de riz importé aux cacaoculteurs de l’Ouest sur chaque kg de 
fèves de cacao vendu. 
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Note mensuelle sur l’évolution des prix de marché en Côte d’Ivoire – Octobre 2011 
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